
Quelles alternatives au buis ? 
 
Nous vous le disions dans un périodique précédent, la redoutable pyrale du buis a fait son apparition dans notre 
région, et les dégâts sont déjà très importants. Face à ce prédateur vorace et difficile à éradiquer, certains jardiniers 
ont déjà fait leur choix : pour limiter la propagation du papillon, ils ont décidé d'arracher leurs buis. Mais par quoi les 
remplacer ? Voici quelques propositions d'arbustes pouvant se substituer avantageusement au buis, car ils ont 
l'avantage d'être persistants, de supporter la taille, d'être relativement adaptés à notre climat et surtout, de ressembler 
au buis. 
 
Le houx (Ilex crenata) : un vrai sosie du buis, avec ses petites feuilles lustrées et arrondies. Eh non, tous les houx ne 
sont pas hérissés de piquants ! Autres points communs avec notre buis : il a une croissance lente et supporte très bien 
le froid. Il pousse aussi bien au soleil qu'à l'ombre, mais préfère les sols légèrement acides. Les variétés 'Dark Green', 
'Convexa' et 'Maximo' sont idéales pour la taille en topiaires. 
 
Le chèvrefeuille arbustif (Lonicera nitida) : autrement nommé "chèvrefeuille à feuilles de buis". Son port 
compact et buissonnant, sa vigueur font partie de ses nombreux atouts. Il est aussi très résistant à la sécheresse et au 
gel. Il se taille facilement et se prête bien à la confection de haies basses ou moyennes. La variété 'Maigrün' peut aussi 
servir de couvre-sol sur un talus. 
 
Le fusain (Euonymus) : apprécie les mêmes conditions de culture que notre Buxus. Il est très résistant et supporte 
le gel, la pollution, les embruns. Il tolère en outre la majorité des sols et des expositions. Il existe de nombreuses 
espèces à feuillage tantôt uni, tantôt panaché de crème, de jaune ou même de rose. Le fusain du Japon à petites 
feuilles marginées de blanc (Euonymus japonicus microphyllus albovariegatus) offre une parfaite alternative. 
 
Le Sarcococca (Sarcococca humilis) : arbuste au feuillage persistant et vernissé. Il est conseillé pour les petits 
jardins, car il reste bien compact (maximum 1 m de hauteur). Facile de culture, il apprécie les zones ombragées et les 
sols légèrement acides, bien drainés mais restant frais. Rustique, il ne craint pas le gel et produit de petits bouquets de 
fleurs échevelées exhalant un parfum de vanille en janvier/février. On peut l'utiliser en haies basses, en bordures 
d'allées ou en potées. 
 
La myrte tarentine (Myrtus communis subsp. Tarentina) : peut constituer un bon compromis pour remplacer 
le buis, mais attention à sa rusticité (humidité hivernale). Souvent plantés dans le sud de la France, ces arbustes 
adorent en effet la sécheresse et la chaleur. De toutes les myrtes, cet hybride est celui qui supporte le mieux le froid, 
car il résiste jusqu'à -12°C. Son feuillage vert foncé brillant se couvre de petites fleurs blanches à la fin du printemps. 
La myrte supporte tous les types de sols bien drainés et se plaît en plein soleil comme à la mi-ombre.  
 


